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A- Dissonance cognitive



















Dissonance cognitive : le processus psychique 
qui nous permet de dissocier le morceau de 
viande dans l’assiette, de l’animal d’où il a été 
découpé.

La publicité fantasme la viande : nous sommes 
dans un déni des réelles conditions 
d’exploitation et d’abattage des animaux.

(exemple de la vie d’un cochon)





En France, 3 millions d’animaux sont abattus par 
jour par des « tueurs » qui tuent à notre place.

Dans son roman, Vincent Message imagine que 
des extra-terrestres à forme humaine s’installent 
sur terre et décident de se nourrir d’humains, 
qui leur sont intellectuellement inférieurs.





Comment nier qu’ils ont conscience de ce qui les 
attend? Il suffit de regarder les vidéos dans les 
abattoirs. Les animaux vont-ils gaiment au bout 
du tunnel?

Certains parviennent à s’échapper.

(Ex de la vache qui a fait « le choix de Sophie »)



B- Sait-on?



Tolstoï (qui a influencé Gandhi) est un des 
précurseurs du concept de non-violence.

On pourrait aussi citer Elisée Reclus (voir « A 
propos du Végétarisme », 19ème siècle).

Voir bibliographie en fin de diapo





Les mots choisis dans l’élevage sont de doux 
euphémismes.
« Bien-être animal » : pouvoir vivre en tant que 
poule avec un espace d’une feuille A4 + un post-it
« étourdissement » : décharge électrique au niveau 
du front
« électronarcose » : bain électrifié dont de 
nombreuses poules ressortent en ayant juste pris 
une décharge avant d’être ébouillantées vivantes
« réformé » : lorsqu’un animal est envoyé à 
l’abattoir



Les abattoirs sont invisibles, tabous. Or 
l’exécution d’autres être vivants n’est pas 
inéluctable (« meat is murder », the Smiths)

Comme on ne peut pas manger ce qui est 
proche de nous( lien affectif) l’animal est 
désentimentalisé et on n’a aucun contact avec 
lui.

Mais aujourd’hui on sait.



C- Egalité?



Peter Singer : « Il n’y a pas de raison logique qui 
impose de faire découler d’une différence de fait 
dans les capacités que possèdent deux 
personnes une différence quelconque dans la 
quantité de considération que nous devons 
porter à la satisfaction de leurs besoins et 
intérêts »





Le spécisme instaure une hiérarchie entre les 
espèces animales (selon quel critère ? Il est 
mignon? Il nous ressemble? Il mange comme 
nous? Il comprend l’homme?....)





D’après P. Singer, l’intérêt des animaux étant 
différent du nôtre, ils doivent avoir un 
traitement différent.

Le spécisme semble avoir un caractère évident 
pour les spécistes (comme le sexisme pour les 
sexistes etc.). 

Peut-on /doit-on lutter contre une seule 
oppression?

(cf. ecoféminisme)





La nature des animaux serait d’être mangés. Ils 
en seraient heureux…

Ils auraient une nature d’esclave, soumis par 
l’instinct.





Le critère de l’intelligence n’est pas valide : les 
cochon, le corbeau, sont reconnus comme 
pouvant résoudre des problèmes complexes 
(qu’un enfant de 3 ans souvent ne pourrait 
résoudre).

Et doit-on hiérarchiser en fonction de 
l’intelligence quantifiable? Quelle place laisse-t-
on dans ce type de société aux humains qui ont 
des handicaps mentaux?



En quoi l’humain est-il exceptionnel?

Comment pouvons-nous savoir ce qui se passe 
dans la tête d’un animal quand nous ne savons 
pas ce qui se passe dans la tête d’autrui?

Nous n’avons conscience que de nous-mêmes.

NOUS avons le choix.

NOUS avons une responsabilité morale.





Les « nuisibles », les « mauvaises herbes »… Tout 
est là pour nous réjouir, nous servir.

Un renard mange les campagnols qui mangent les 
moissons.

Les orties fournissent une alimentation très riche en 
calcium, et sont un engrais organique formidable !

Il ne s’agit pas d’une question de nature mais de 
DEGRE.
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